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Description 

La  présente  invention  a  trait  à  un  mécanisme  de 
débrayage  de  l'organe  de  verrouillage  manuel  asso- 
cié  à  une  serrure  de  portière  de  véhicule  automobile  ; 
elle  concerne  également  une  serrure  de  portière  de 
véhicule  automobile  comportant  un  tel  mécanisme. 
L'organe  de  verrouillage  manuel  est  disposé  sur  la 
face  intérieure  de  la  portière  du  véhicule  et  est  géné- 
ralement  appelé  "tirette  de  frise".  On  sait  qu'il  est  très 
souhaitable  de  pouvoir  débrayer  un  tel  organe  de 
verrouillage  en  réalisant  ce  que  l'on  appelle  une 
"super-condamnation"  de  façon  que  le  bris  d'une  vitre 
du  véhicule  ne  permette  pas  à  l'auteurde  l'effraction, 
en  agissant  directement  sur  ledit  organe  de  verrouil- 
lage,  de  décondamner  la  portière  et  ainsi  de  complè- 
tement  normaliser  l'accès  au  véhicule. 

On  sait  que  l'on  considère  maintenant  comme 
souhaitable  de  commander  électriquement  les  serru- 
res  de  portière  de  véhicules  automobiles.  Pour  ces 
serrures,  la  gâche  est  généralement  constituée  d'un 
axe  porté  par  la  carrosserie  du  véhicule  et  le  pêne  de 
la  serrure  a  la  forme  d'une  fourche  ;  ce  pêne  est  re- 
tenu  en  position  de  fermeture  par  un  cliquet  dont  la 
manoeuvre  en  rotation  permet  de  commander  l'ou- 
verture  de  la  serrure.  Pour  assurer  la  condamnation 
ou  la  décondamnation  d'une  telle  serrure,  on  vient 
bloquer  ou  débrayer  dans  sa  position  de  fermeture 
l'un  des  organes  de  la  serrure  et  ce  blocage  ou  dé- 
brayage  est  généralement  obtenu  en  faisant  pivoter 
autour  d'un  axe  fixe  de  la  serrure  une  pièce  qui  as- 
sure  le  blocage  ou  le  débrayage.  La  condamnation  ou 
la  décondamnation  électrique  de  la  serrure  s'obtient 
donc  en  commandant  électriquement  un  pivotement. 
Mais  pour  le  cas  où  il  y  aurait  une  panne  de  l'alimen- 
tation  électrique,  il  faut  bien  entendu  que  la  serrure 
puisse  être  manoeuvrée  manuellement,  par  exemple, 
en  agissant  sur  la  clé  associée  au  barillet  de  sûreté 
de  la  serrure:  il  en  résulte  que  la  pièce,  qui  comman- 
de  électriquement  le  pivotement,  doit  nécessairement 
être  libre  aux  deux  extrémités  de  sa  course,  pour  per- 
mettre  sa  manoeuvre  manuelle. 

En  outre,  les  serrures  de  portière  de  véhicule 
sont  généralement  équipées  d'organes  de  verrouilla- 
ge  manuel,  dits  "tirettes  de  frise",  grâce  auxquels  on 
vient  manuellement,  de  l'intérieur  du  véhicule,  mettre 
la  serrure  en  position  condamnée  ou  décondamnée. 
Si  l'on  ferme  et  condamne  un  véhicule,  il  est  évidem- 
ment  possible,  en  brisant  la  vitre  de  portière,  d'agir 
sur  la  tirette  de  frise  pour  décondamner  la  serrure  ; 
on  a  donc  imaginé  de  commander  électriquement 
une  inhibition  de  l'action  de  la  tirette  de  frise  sur  la 
serrure  pour  que,  dans  un  tel  cas,  l'auteurde  l'effrac- 
tion,  en  agissant  sur  la  tirette  de  frise,  ne  puisse  pas 
décondamner  la  serrure.  Bien  entendu,  il  faut  que 
cette  "super-condamnation"  puisse  être  supprimée 
électriquement  par  le  propriétaire  du  véhicule,  mais  il 
faut  également,  pour  le  cas  où  il  y  aurait  une  panne 

électrique,  que  le  shunt  de  cette  inhibition  puisse  ré- 
sulter  d'une  action  manuelle  faite  sur  la  serrure  par 
l'intermédiaire  du  barillet  de  ladite  serrure. 

Pour  réaliser  toutes  ces  fonctions,  on  a  déjà  pro- 
5  posé  de  nombreux  dispositifs,  mais  l'invention  a  pour 

but  de  proposer  une  réalisation,  qui  est  à  la  fois  par- 
ticulièrement  fiable  et  plus  économique  que  les  dis- 
positifs  antérieurs. 

L'invention  a  pour  objet  un  mécanisme  de  dé- 
10  brayage  de  l'organe  de  verrouillage  manuel  associé 

à  une  serrure  de  portière  de  véhicule  automobile  et 
disposé  sur  la  face  intérieure  de  ladite  portière,  ladite 
serrure  pouvant  prendre  soit  une  configuration 
"condamnée"  où  la  serrure  peut  être  manoeuvrée  de 

15  l'intérieur  et  la  manoeuvre  de  l'extérieur  est  possible 
seulement  par  commande  électrique  ou  en  agissant 
sur  la  clé  associée  au  barillet  de  sûreté  de  la  serrure, 
soit  une  configuration  "super-condamnée"  dans  la- 
quelle  la  manoeuvre  de  l'extérieur  est  possible  seule- 

20  ment  par  commande  électrique  ou  en  agissant  sur  la 
clé  associée  au  barillet  de  sûreté  de  la  serrure  et  la 
manoeuvre  de  l'intérieur  est  impossible,  soit  une 
configuration  "décondamnée"  dans  laquelle  la  serru- 
re  peut  être  manoeuvrée  sans  restrictions  aussi  bien 

25  de  l'extérieur  que  de  l'intérieur  du  véhicule,  le  passa- 
ge  de  la  configuration  "condamnée"  à  la  configura- 
tion  "décondamnée"  et  inversement,  s'effectuant  par 
rotation  d'une  platine  autourd'un  axefixe  de  la  serru- 
re,  ladite  platine  étant  commandée  par  au  moins  ledit 

30  organe  de  verrouillage  manuel  et  un  organe  de  ma- 
noeuvre  manuel  distinct  de  l'organe  de  verrouillage 
manuel  précité,  ledit  organe  de  verrouillage  manuel 
ne  pouvant  prendre  que  deux  positions,  l'une  dans  la- 
quelle  il  met  la  platine  en  position  décondamnée  et 

35  l'autre  dans  laquelle  il  la  met  en  position  condamnée, 
l'action  de  l'organe  de  verrouillage  sur  la  platine  pou- 
vant  être  inhibée  quand  la  platine  est  en  position 
"condamnée"  et  la  serrure  est  en  configuration 
"super-condamnée",  caractérisé  par  le  fait  que  l'orga- 

40  ne  de  verrouillage  a  une  extrémité  active  qui  coopère 
avec  un  équipage  coulissant  susceptible  d'une 
translation  libre  par  rapport  à  la  platine,  ledit  équipa- 
ge  comportant  une  rainure-glissière,  où  se  déplace 
l'extrémité  d'un  poussoir  susceptible  de  pivoter  au- 

45  tour  d'un  axe  fixe  de  la  serrure,  ledit  équipage  étant 
soumis  à  l'action  d'un  ressort  de  rappel  qui  le  force 
vers  une  première  extrémité  de  sa  course,  alors  que 
le  pivotement  du  poussoir  peut  l'amener  vers  la 
deuxième  extrémité  de  sa  course  de  translation,  ledit 

50  équipage  coulissant  comportant  une  fenêtre  traver- 
sée  par  l'extrémité  active  de  l'organe  de  verrouillage, 
ladite  fenêtre  comportant  côte-à-côte  deux  zones,  la 
première,  de  faible  longueur  où  se  trouve  l'extrémité 
active  de  l'organe  de  verrouillage  quand  l'équipage 

55  coulissant  est  à  la  première  extrémité  de  sa  course, 
la  deuxième,  de  plus  grande  longueur,  où  se  trouve 
l'extrémité  active  de  l'organe  de  verrouillage  quand 
l'équipage  coulissant  est  à  la  deuxième  extrémité  de 
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sa  course,  la  longueur  de  cette  deuxième  zone  étant 
suffisante  pour  que  la  manoeuvre  manuelle  de  l'orga- 
ne  de  verrouillage  n'entraîne  aucun  contact  efficace 
entre  l'organe  de  verrouillage  et  l'équipage  coulis- 
sant,  alors  que  la  longueur  de  la  première  zone  est 
suffisamment  faible  pour  que  la  manoeuvre  manuelle 
de  l'organe  de  verrouillage  entraîne  une  rotation  de 
la  platine  et  son  passage  de  la  position  de  condam- 
nation  à  la  position  de  décondamnation  ou  inverse- 
ment. 

Dans  un  mode  de  réalisation  préféré,  la  platine 
est  solidaire  d'un  moyen  qui  assure  sa  commande 
électriquement  ;  l'organe  de  manoeuvre  manuelle  de 
la  platine  est  le  barillet  de  sûreté  de  la  serrure  ;  l'équi- 
page  coulissant  a  une  forme  rectangulaire  et  se  dé- 
place  en  translation  entre  deux  prolongements  paral- 
lèles  de  la  platine  ;  la  fenêtre  de  l'équipement  coulis- 
sant  est  constituée  de  deux  zones  rectangulaires  ac- 
colées  ayant  sensiblement  la  même  largeur,  les  petits 
côtés  de  ces  rectangles  étant  sensiblement  parallèles 
au  prolongement  de  la  platine  ;  la  rainure-glissière 
comporte  une  bordure  rectiligne  parallèle  aux  lon- 
gueurs  des  deux  zones  de  fenêtre  et  une  bordure-cir- 
culaire  centrée  sur  l'axe  de  pivotement  de  la  platine  ; 
l'extrémité  du  poussoir  est  sensiblement  circulaire  et 
a  un  diamètre  sensiblement  égal  à  la  distance  mini- 
mum  entre  les  deux  bordures  de  la  rainure-glissière. 

On  peut  avantageusement  prévoir  que  le  moyen 
qui  assure  la  commande  électrique  de  la  platine  soit 
un  levier  pivotant  et  que  le  poussoir  soit  solidaire  d'un 
bras  pivotant,  le  levier  et  le  bras  précités  étant 
commandés  par  un  même  dispositif.  Ce  dispositif  de 
commande  unique  du  bras  et  du  levier  pivotants  peut 
avantageusement  être  un  dispositif  comportant  un 
système  vis/écrou,  dont  la  vis  est  susceptible  d'être 
entraînée  dans  les  deux  sens  de  rotation  par  un  mo- 
teur  électrique  et  dont  l'écrou  commande  le  pivote- 
ment  dudit  levier  par  appui  simple  contre  une  zone 
d'entrainement  dudit  levier,  ce  dispositif  comportant, 
en  outre,  un  guide  fixe,  dans  lequel  est  pratiqué  un 
premier  orifice  dont  le  contour  fermé  constitue  un 
premier  profil  de  came,  l'écrou  du  système  vis/écrou 
comportant,  d'un  côté  d'un  plan  diamétral,  un  entraî- 
neur  qui  pénètre  dans  le  premier  orifice  et  coopère 
avec  son  profil  de  came  et,  de  l'autre  côté  dudit  plan 
diamétral,  deux  dents  sensiblement  symétriques  par 
rapporté  un  axe  perpendiculaire  audit  plan  diamétral, 
chacune  des  dents  pouvant  venir  en  appui  contre 
l'une  des  deux  faces  opposées  de  la  zone  d'entraine- 
ment  du  levier,  le  premier  orifice  comportant  deux  rai- 
nures  rectilignes,  dont  les  lignes  moyennes,  sensible- 
ment  parallèles  à  l'axe  de  la  vis,  sont  décalées  per- 
pendiculairement  à  l'axe  de  ladite  vis,  les  bordures  de 
ces  deux  rainures  étant  reliées  entre  elles  par  deux 
rampes  parallèles,  obliques  par  rapport  aux  lignes 
moyennes  desdites  rainures,  l'une  desdites  rampes 
reliant  les  deux  bordures  de  rainure  les  plus  proches 
de  l'axe  de  rotation  du  levier  et  l'autre  reliant  les  deux 

autres  bordures,  l'appui  de  l'entraîneur  sur  l'une  ou 
l'autre  desdites  rampes  provoquant  un  pivotement  de 
l'écrou  autour  de  son  axe  d'un  angle  qui  assure 

5  l'échappement  de  celle  des  dents  de  l'écrou,  qui  est 
en  appui  sur  la  zone  d'entrainement  du  levier,  quant 
l'entraîneur  arrive  sur  ladite  rampe,  sans  que  l'autre 
dent  vienne  buter  sur  le  levier. 

Selon  un  mode  de  réalisation  avantageux  de  ce 
10  dispositif  de  commande,  le  premier  profil  de  came  est 

disposé  sensiblement  dans  un  plan  parallèle  à  l'axe 
de  la  vis  ;  l'entraîneur  de  l'écrou  est  un  téton  cylindri- 
que  ;  l'une  au  moins  des  positions  d'arrêt  de  l'écrou 
est  déterminée  par  un  micro-contact  inséré  sur  l'ai  i- 

15  mentation  électrique  du  moteur  et  commandé,  direc- 
tement  ou  non,  par  la  position  de  l'écrou. 

Un  dispositif  de  commande  tel  que  ci-dessus  dé- 
fini  permet  d'assurer  électriquement  la  condamna- 
tion  et  la  décondamnation  d'une  serrure.  Si  l'on  dé- 

20  sire,  en  outre,  assurer  une  super-condamnation,  il 
sera  expliqué  dans  la  description  ultérieure,  qu'il  suf- 
fit,  après  avoir  commandé  la  condamnation  de  la 
serrure,  d'assurer  la  rotation  d'un  bras  pivotant  et  son 
maintien  en  position,  pour  que  cette  simple  rotation 

25  permette  d'obtenir  l'inhibition  d'une  action  de  décon- 
damnation  effectuée  à  partir  de  l'organe  de  verrouil- 
lage  manuel  dit  "tirette  de  frise".  On  a  donc  prévu 
d'assurer  cette  fonction  complémentaire  avec  le  dis- 
positif  de  commande  ci-dessus  défini.  Dans  un  tel 

30  mode  de  réalisation,  le  dispositif  selon  l'invention 
comporte,  en  outre,  un  coulisseau  susceptible  de  se 
déplacer  en  translation  par  rapport  au  guide  parallè- 
lement  à  l'axe  de  la  vis,  un  deuxième  orifice  étant  pra- 
tiqué  dans  ledit  coulisseau  et  définissant  par  son 

35  contour  fermé  un  deuxième  profil  de  came,  l'entraî- 
neur  de  l'écrou  pénétrant  aussi  dans  le  deuxième  ori- 
fice  et  coopérant  avec  le  deuxième  profil  de  came,  ce 
deuxième  orifice  comportant  une  rainure  sensible- 
ment  rectiligne  au  niveau  de  chacune  des  rainures  du 

40  premier  orifice,  les  deux  rainures  du  deuxième  orifice 
étant,  comme  pour  le  premier  orifice,  reliées  entre  el- 
les  par  des  rampes  obliques  sensiblement  parallèles 
à  celles  du  premier  orifice  et  écartées  l'une  de  l'autre 
de  la  même  distance,  ledit  coulisseau  coopérant,  à 

45  une  extrémité  dite  "active"  de  sa  course,  avec  un  bras 
pivotant  pour  constituer  une  cale  pour  ledit  bras,  celle 
des  rampes  du  coulisseau  qui  se  trouve  du  côté  op- 
posé  à  ladite  extrémité  active  comportant,  dans  sa 
zone  de  raccord  avec  celle  des  rainures  du  deuxième 

50  orifice  où  se  trouve  l'entraîneur  pour  ladite  extrémité 
active  de  course,  une  portée  d'appui  permettant  à 
l'entraîneur  d'assurer  la  translation  du  coulisseau,  les 
rampes  du  deuxième  orifice  étant  légèrement  déca- 
lées  par  rapport  à  celles  du  premier  orifice  pour  que 

55  l'entraîneur  vienne  en  appui  sur  la  rampe  du  premier 
orifice  quand  le  coulisseau  est  poussé  vers  l'extrémi- 
té  dite  "inactive"  de  sa  course,  la  longueur  de  la  rai- 
nure  du  premier  orifice  située  du  côté  de  l'extrémité 
active  de  la  course  du  coulisseau  étant  supérieure  à 

3 
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celle  de  la  rainure  correspondante  du  deuxième  ori- 
fice. 

Dans  un  mode  de  réalisation  avantageux,  les  lon- 
gueurs  des  rainures  des  premier  et  deuxième  orifices 
situées  du  côté  de  l'extrémité  inactive  de  la  course  du 
coulisseau  sont  voisines  ;  à  l'extrémité  inactive  de  sa 
course,  le  coulisseau  coopère  avec  un  micro-contact 
inséré  sur  l'alimentation  électrique  du  moteur  ;  le  cou- 
lisseau  comporte  un  frein  coopérant  avec  le  bâti  pour 
arrêter  sa  translation  rapidement  après  la  coupure  de 
l'alimentation  électrique  du  moteur. 

La  présente  invention  a  également  pourobjet  une 
serrure  comportant  un  mécanisme  de  débrayage  tel 
que  celui  qui  a  été  ci-dessus  défini. 

Pour  mieux  faire  comprendre  l'objet  de  l'inven- 
tion,  on  va  en  décrire  maintenant,  à  titre  d'exemple 
purement  illustratif  et  non  limitatif,  un  mode  de  réa- 
lisation  représenté  sur  le  dessin  annexé. 

Sur  ce  dessin  : 
-  la  figure  1  représente,  en  élévation,  la  partie 

d'une  serrure  de  portière  de  véhicule  automo- 
bile  selon  l'invention,  qui  comporte  les  méca- 
nismes  assurant  la  condamnation,  la  super- 
condamnation  et  la  décondamnation  de  la 
serrure  ;  cette  figure  correspond  à  une  coupe 
l-l  de  la  figure  2  ; 

-  la  figure  2  représente  une  coupe  selon  ll-ll  de 
la  figure  1  ; 

-  la  figure  3  représente,  en  perspective  éclatée, 
les  trois  pièces  principales  du  dispositif  de 
commande  électrique  de  la  serrure  selon  l'in- 
vention; 

-  les  figures  4  à  6  représentent  respectivement 
des  coupes  schématiques  selon  IV-IV,  V-V  et 
VI-VI  sur  les  figures  7,  9  et  10  ; 

-  les  figures  7  à  13  représentent  le  dispositif  de 
commande  électrique  de  la  serrure  selon  l'in- 
vention  dans  les  différentes  phases  de  son 
mouvement,  les  figures  7  à  11  illustrant  les  dif- 
férentes  étapes  d'un  déplacement  de  l'écrou 
de  la  gauche  vers  la  droite  sur  le  dessin,  alors 
que  les  figures  12  et  13  illustrent  un  déplace- 
ment  en  sens  inverse  ; 

-  les  figures  14  à  1  7  représentent  les  différentes 
étapes  du  mouvement  du  mécanisme  de  dé- 
brayage  qui  assure  la  super-condamnation  de 
la  serrure  selon  l'invention;  la  figure  14  corres- 
pond  à  la  position  décondamnée  de  la  serrure, 
la  figure  15  à  la  position  de  condamnation  de 
la  serrure,  la  figure  16  à  la  position  de  super- 
condamnation  obtenue  à  partir  de  la  position 
de  la  figure  1  5  en  assurant  le  débrayage  de  l'or- 
gane  de  verrouillage  manuel  ;  et  la  figure  17 
représente  la  décondamnation  manuelle  de  la 
serrure  à  partir  de  la  position  de  la  figure  16, 
par  action  du  barillet  de  la  serrure  en  cas  de 
panne. 

En  se  référant  au  dessin,  on  voit  que  la  serrure 
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est  contenue  dans  un  boîtier  1  ,  dont  le  plan  moyen  est 
disposé  sensiblement  parallèle  au  plan  de  la  portière 
sur  laquelle  est  fixée  la  serrure.  Le  boîtier  1,  parallè- 

5  lépipèdique,  est  constitué  d'une  face  avant  2,  d'une 
face  arrière  3  sensiblement  parallèle  à  la  face  avant 
2,  d'une  face  latérale  droite  4,  d'une  face  latérale  gau- 
che  sensiblement  parallèle  à  la  face  latérale  droite  4, 
et  d'une  face  supérieure  6.  Le  plan  de  coupe  l-l  est  un 

10  plan  vertical.  Poursimplifierla  description,  on  suppo- 
sera  que  la  serrure  décrite  est  logée  dans  un  boîtier 
1  vertical,  dont  la  face  6  est  la  face  supérieure. 

La  serrure  selon  l'invention  comporte  un  dispo- 
sitif  de  commande  électrique  constitué  d'un  moteur 

15  électrique  7  muni  d'un  pignon  8,  qui  engrène  sur  une 
roue  dentée  9  pour  constituer  un  réducteur.  L'axe  B 
de  la  roue  dentée  9  est  une  vis  10  munie  d'un  écrou 
11. 

L'écrou  1  1  ,  de  forme  cylindrique,  comporte  sur  sa 
20  surface  externe,  d'un  côté  d'un  plan  diamétral  P,  un 

entraîneur  12  et  de  l'autre  côté  dudit  plan  P,  deux 
dents  13  et  14  sensiblement  symétriques  par  rapport 
à  un  axe  A  perpendiculaire  audit  plan  P  comme  le 
montre  la  figure  3.  L'entraîneur  12  de  l'écrou  11  est 

25  un  téton  cylindrique.  Les  dents  13,  14  sont  délimitées 
respectivement  par  deux  faces  131,  132  ;  141,  142 
perpendiculaires  au  plan  P  et  perpendiculaires  à  l'axe 
B,  une  face  133,  143  perpendiculaire  au  plan  P  et  pa- 
rallèle  au  plan  contenant  l'axe  Aet  l'axe  B,  et  une  face 

30  oblique  134  ;  144.  L'extrémité  de  chacune  des  dents 
13,  14  est  limitée  par  une  face  135,  145  perpendicu- 
laire  à  l'axe  A.  Les  dents  13,  14  sont  solidaires  du  cy- 
lindre  de  l'écrou  11. 

Le  dispositif  de  commande  comporte  aussi  un 
35  guide  15  porté  par  le  boîtier.  Les  sommets  du  guide 

15  définissent  un  rectangle  (figure  3).  Dans  le  guide 
15  est  pratiqué  un  orifice  16,  dit  "premier  orifice", 
comprenant  une  rainure  supérieure  17,  une  rainure 
inférieure  18  et  deux  rampes  19,  20.  Les  lignes 

40  moyennes  des  deux  rainures  17,  18  rectilignes  sont 
sensiblement  parallèles  à  l'axe  B  de  la  vis  et  sont  dé- 
calées  perpendiculairement  à  cet  axe  B.  Les  bordures 
des  deux  rainures  17,  18  sont  reliées  entre  elles  par 
deux  rampes  19,  20  parallèles,  obliques  par  rapport 

45  aux  lignes  moyennes  desdites  rainures.  La  rampe  19 
relie  la  bordure  inférieure  de  la  rainure  supérieure  17 
et  la  bordure  inférieure  de  la  rainure  inférieure  18.  La 
rampe  20  relie  la  bordure  supérieure  de  la  rainure  su- 
périeure  17  et  la  bordure  supérieure  de  la  rainure  in- 

50  férieure  18.  Le  bord  du  premier  orifice  16  sert  de  pro- 
fil  de  came  pour  l'entraîneur  12,  qui  vient  s'appuyer 
dessus:  le  contour  fermé  de  ce  premier  orifice  16 
constitue  un  premier  profil  de  came  21.  Le  premier 
profil  de  came  21  est  disposé  sensiblement  dans  un 

55  plan  parallèle  à  l'axe  B  de  la  vis.  La  face  du  guide  1  5, 
vis-à-vis  de  l'écrou  1  1  ,  est  creusée  de  sorte  que,  lors- 
que  l'écrou  se  loge  dans  le  creux,  l'axe  B  de  la  vis  se 
rapproche  de  la  face  arrière  3  du  boîtier  1.  L'entraî- 
neur  12  pénètre  dans  le  premier  profil  de  came  21, 

4 
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comme  le  montre  la  figure  2. 
Le  dispositif  comprend  également  un  coulisseau 

22  (figure  3).  Le  coulisseau  22  est  constitué  d'un  pa- 
rallélépipède  rectangle  délimité  par  une  face  avant  5 
220,  une  face  arrière  221  ,  un  côté  latéral  droit  222,  un 
côté  latéral  gauche  223,  un  côté  supérieur  224  et  un 
côté  inférieur  225.  Le  côté  supérieur  224  comporte  à 
son  extrémité  gauche  deux  paliers  décalés  29,  30. 
Une  patte  31  se  trouve  sur  le  côté  inférieur  225,  soli-  10 
daire  du  parallélépipède  rectangle.  La  patte  31  est  un 
parallélépipède  rectangle  dont  le  grand  axe  est  per- 
pendiculaire  à  la  face  avant  220  du  coulisseau  22.  Un 
deuxième  orifice  32  est  pratiqué  dans  le  coulisseau 
22.  Le  deuxième  orifice  32  comporte  une  rainure  su-  15 
périeure  33  terminée  à  son  extrémité  gauche  (sur  la 
figure  3)  par  une  butée  34  et  une  rainure  inférieure  35. 
Les  rainures  33  et  35  sont  rectilignes  et  sensiblement 
au  niveau  de  chacune  des  rainures  1  7,  1  8  du  premier 
orifice  16.  Dans  le  deuxième  orifice  32,  une  rampe  36  20 
relie  le  bord  inférieur  de  la  rainure  supérieure  33  et  le 
bord  inférieur  de  la  rainure  inférieure  35  ;  une  rampe 
37  relie  le  bord  de  la  butée  34  et  le  bord  supérieur  de 
la  rainure  inférieure  35.  Les  rampes  36,  37  sont  obli- 
ques,  sensiblement  parallèles  aux  rampes  19,  20  du  25 
premier  orifice  16  et  écartées  l'une  de  l'autre  de  la 
même  distance  ;  elles  sont  légèrement  décalées  par 
rapport  aux  rampes  19,  20  du  premier  orifice  16  dans 
le  sens  de  la  ligne  moyenne  des  rainures.  La  rainure 
supérieure  17  du  premier  orifice  16  est  plus  longue  30 
que  la  rainure  supérieure  33  du  deuxième  orifice  32. 
Le  bord  du  deuxième  orifice  32  sert  également  de 
profil  de  came  pour  l'entraîneur  12  qui  vient  s'appuyer 
dessus:  le  contour  fermé  de  ce  deuxième  orifice  32 
constitue  un  deuxième  profil  de  came  38.  Le  coulis-  35 
seau  22  comporte  également  une  portée  d'appui  39 
solidaire  par  sa  base  de  la  face  avant  220.  Un  côté  de 
la  portée  39  est  au  droit  du  côté  latéral  222  ;  le  côté 
opposé  est  au  droit  du  fond  de  la  rainure  33.  Le  cou- 
lisseau  22  possède,  sur  son  côté  supérieur  224,  un  40 
frein  40  (figure  3).  La  face  avant  220  du  coulisseau  22 
est  parallèle  à  la  face  arrière  du  guide  1  5  et  en  contact 
avec  elle.  La  portée  d'appui  39  du  coulisseau  22  pé- 
nètre  dans  la  rainure  supérieure  17  du  premier  orifice 
16  du  guide  15.  Le  guide  15  et  l'écrou  11  se  situent  45 
au-dessus  de  la  patte  31. 

Le  dispositif  de  commande  comprend  également 
un  micro-contact  41  inséré  sur  l'alimentation  électri- 
que  du  moteur  7  et  fixé  à  l'intérieur  du  boîtier  1  de  fa- 
çon  à  coopérer  avec  les  paliers  décalés  29  et  30  du  50 
coulisseau  22. 

Le  dispositif  de  commande  électrique,  qui  vient 
d'être  décrit,  est  destiné,  dans  la  serrure  selon  l'in- 
vention,  à  manoeuvrer  un  dispositif  de  condamnation 
simple  des  organes  de  fermeture  de  la  serrure  et  un  55 
dispositif  de  super-condamnation.  Ces  deux  fonc- 
tions  doivent,  bien  entendu,  être  assurées  de  façon 
réversible  pour  que  l'utilisateur  puisse  décondamner 
électriquement  un  véhicule  dont  il  a  condamné  l'ac- 

cès.  Mais,  en  outre,  la  décondamnation  doit  pouvoir 
être  assurée  manuellement  pour  le  cas  où  il  y  aurait 
une  panne  électrique.  On  va  décrire,  ci-après,  les  mé- 
canismes  qui  assurent  ces  deux  fonctions,  les  orga- 
nes  de  fermeture  proprement  dit  n'étant  pas  décrits 
et  étant  ceux  de  l'état  de  la  technique,  à  savoir:  un 
pêne  pivotant  en  forme  de  fourche  et  un  cliquet  pivo- 
tant  apte  à  retenir  le  pêne  dans  une  position,  où  la  gâ- 
che  portée  par  la  carrosserie  du  véhicule,  est  main- 
tenue  entre  les  deux  dents  du  pêne. 

Le  dispositif  de  condamnation  simple  comprend 
un  levier  42  fixé  à  une  platine  44  par  un  arbre  43  dont 
l'axe  est  fixe  dans  la  serrure.  Comme  on  le  voit  sur 
la  figure  2,  le  levier  42  comporte  un  retour  en  équerre 
420  parallèle  à  l'axe  de  l'arbre  43;  le  levier  42  est  sen- 
siblement  plan  et  il  est  disposé  parallèlement  aux  fa- 
ces  2  et  3  du  boîtier.  La  platine  44  possède  un  orifice 
45  et  deux  prolongements  46  disposés  de  part  et 
d'autre  de  l'arbre  43.  Le  plan  moyen  de  la  platine  44 
est  parallèle  à  la  face  avant  2  du  boîtier  1  . 

Le  dispositif  de  super-condamnation  comprend 
un  bras  47  relié  à  un  poussoir  48  par  un  arbre  49,  dont 
l'axe  est  fixe  dans  la  serrure  ;  le  poussoir  48  coopère 
avec  une  coulisse  50  portée  par  la  platine  44. 

La  coulisse  50  est  de  forme  sensiblement  rectan- 
gulaire  :  son  petit  côté  est  parallèle  à  la  longueur  des 
prolongements  46  de  la  platine  44  (figure  1).  La  cou- 
lisse  50  est  située  entre  les  deux  prolongements  46, 
qui  lui  servent  de  glissières  ;  elle  présente  une  fenê- 
tre  51  constituée  de  deux  zones  rectangulaires  ayant 
sensiblement  la  même  largeur,  les  petits  côtés  étant 
sensiblement  parallèles  aux  prolongements  46  de  la 
platine  44.  La  zone  la  plus  proche  de  l'arbre  43  a  une 
longueur  supérieure  à  celle  de  l'autre  zone  ;  les  deux 
petits  côtés  les  plus  proches  de  l'axe  B  sont  dans  le 
prolongement  l'un  de  l'autre.  Une  extrémité  de  tirette 
de  frise  55  vient  se  loger  dans  la  fenêtre  51  .  La  cou- 
lisse  50  comporte  également  une  rainure-glissière  52 
délimitée  par  une  bordure  rectiligne  53,  sensiblement 
perpendiculaire  aux  prolongements  46  de  la  platine 
44,  et  par  une  bordure  circulaire  54  centrée  sur  l'axe 
de  l'arbre  43  de  la  platine  44. 

Le  bras  47  et  le  poussoir  48  sont  sensiblement 
parallèles  à  la  face  avant  2  du  bottier  1.  Le  poussoir 
48  est  soumis  à  l'action  d'un  ressort  de  rappel,  qui  est 
schématisé  par  le  ressort  56  des  figures  14  à  17.  Le 
poussoir  48  a  une  extrémité  arrondie,  dont  le  diamè- 
tre  correspond  sensiblement  à  la  largeur  minimum  de 
la  rainure-glissière  52  et  qui  est  logé  dans  ladite  rai- 
nure-glissière  52. 

On  va  expliquer,  ci-après,  le  fonctionnement  de 
la  serrure  qui  vient  d'être  décrite. 

Sur  la  figure  7,  la  serrure  est  représentée  en  po- 
sition  de  décondamnation.  Le  levier  42  est  à  la  pre- 
mière  extrémité  de  sa  course.  Le  coulisseau  22  est  en 
position  telle  que  le  deuxième  profil  de  came  38  est 
presqu'au  droit  du  premier  profil  de  came  21.  L'entraî- 
neur  12  de  l'écrou  11  se  situe  à  l'extrémité  gauche 
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des  rainures  inférieures  18,  35.  L'écrou  11  se  trouve 
basculé  vers  le  haut,  comme  le  montre  la  figure  4.  Le 
palier  29  du  coulisseau  22  est  en  contact  avec  le  mi- 
cro-contact  41  .  La  platine  44  est  à  une  première  ex- 
trémité  de  sa  course  correspondant  à  la  décondam- 
nation. 

Lorsque  la  condamnation  de  la  serrure  est 
commandée  électriquement,  par  exemple,  par  une 
commande  infrarouge,  le  moteur  électrique  7  est  ali- 
menté.  Le  moteur  électrique  7  met  en  rotation  le  pi- 
gnon  8  dont  le  mouvement  de  rotation  est  transmis  à 
la  vis  10  par  la  roue  dentée  9.  La  rotation  de  la  vis  10 
provoque  le  déplacement  de  l'écrou  11  vers  la  droite, 
parallèlement  à  l'axe  B,  comme  l'indique  la  flèche  de 
la  figure  8.  L'écrou  1  1  entre  en  contact,  par  la  face  131 
de  la  dent  13,  avec  le  retour  en  équerre  420  du  levier 
42.  L'écrou  11  entraîne,  pendant  sa  translation,  le  le- 
vier  42  qui  pivote  autour  de  l'axe  de  l'arbre  43.  Pen- 
dant  la  translation  illustrée  par  le  passage  de  la  figure 
7  à  la  figure  8,  l'entraîneur  12  de  l'écrou  11  longe  la 
bordure  inférieure  des  rainures  inférieures  18,  35,  de 
sorte  que  l'écrou  11  reste  basculé  vers  le  haut, 
comme  sur  la  figure  4.  Lorsque  l'entraîneur  12  se 
trouve  à  l'extrémité  droite  des  rainures  inférieures  18, 
35,  comme  le  montre  la  figure  8,  le  levier  42  a  subi  la 
rotation  nécessaire  pour  faire  basculer  la  platine  44 
autour  de  l'arbre  43,  dans  la  direction  qui  l'amène 
vers  la  deuxième  extrémité  de  sa  course,  à  savoir  cel- 
le  correspondant  à  une  condamnation  de  la  serrure. 

Ensuite,  l'entraîneur  12  de  l'écrou  11  longe  les 
rampes  droites  19,  36  des  deux  profils  de  came  21  et 
38,  provoquant  la  rotation  de  l'écrou  11,  comme  le 
montre  le  passage  de  la  figure  4  à  la  figure  5.  La  face 
131  de  la  dent  13  de  l'écrou  11  n'est  alors  plus  en 
contact  avec  le  levier  42  :  le  levier  42  est  libre.  Lors- 
que  l'entraîneur  12  de  l'écrou  11  arrive  en  haut  des 
rampes  19,  36  des  deux  profils  de  came  21,  38,  il  pé- 
nètre  dans  les  rainures  supérieures  17,  33.  L'écrou  11 
a  subi  une  rotation  supplémentaire  et  se  trouve  bas- 
culé  vers  le  bas,  comme  le  montre  la  figure  6.  La  dent 
13  passe  sous  le  retour  en  équerre  420  du  levier  42. 

Puis,  l'entraîneur  12  se  déplace  dans  les  rainures 
supérieures  17,  33,  parallèlement  à  l'axe  B  de  la  vis 
1  0.  A  l'extrémité  droite  de  la  rainure  supérieure  33  du 
deuxième  profil  de  came  38,  l'entraîneur  1  2  de  l'écrou 
1  1  prend  appui  sur  la  portée  d'appui  39  du  coulisseau 
22.  Le  coulisseau  22,  entraîné  par  l'écrou  11,  se  dé- 
place  parallèlement  à  l'axe  B,  vers  la  droite,  comme 
le  montre  la  figure  10.  Lorsque  le  coulisseau  22  se 
déplace  en  translation,  la  coopération  du  coulisseau 
22  avec  le  micro-contact  41  n'est  plus  assurée,  l'ali- 
mentation  électrique  du  moteur  est  coupée  et  le  frein 
40  du  coulisseau  22  fonctionne  pour  arrêter  la 
translation.  La  figure  10  montre  le  dispositif  arrêté, 
lorsque  la  serrure  est  en  position  de  condamnation  : 
le  levier  42  est  libre. 

Lorsque  la  super-condamnation  est  commandée 
électriquement,  le  coulisseau  22  et  l'écrou  11  conti- 

nuent  leur  translation,  l'entraîneur  1  2  longeant  la  bor- 
dure  inférieure  des  rainures  supérieures  17,  33.  La  fi- 
gure  11  montre  le  dispositif  en  fin  de  course  :  pen- 

5  dant  la  phase  finale  de  translation,  la  patte  31  entre 
en  contact  avec  le  bras  47,  le  bras  47  pivote  autour 
de  l'axe  de  l'arbre  49,  puis  l'extrémité  du  bras  47  vient 
en  contact  avec  la  face  inférieure  de  la  patte  31,  blo- 
quant  le  bras  47  dans  sa  position.  La  serrure  est  en 

10  position  de  super-condamnation. 
Lorsqu'on  supprime,  par  commande  électrique, 

la  super-condamnation  puis  la  condamnation  de  la 
serrure,  l'écrou  11  et  le  coulisseau  22  décrivent  un 
mouvement  de  translation  dans  le  sens  inverse  au 

15  mouvement  décrit  précédemment.  Pour  cela,  le  mo- 
teur  électrique  7  commande,  par  l'intermédiaire  du  pi- 
gnon  8  et  de  la  roue  dentée  9,  un  mouvement  de  ro- 
tation,  de  sens  inverse  au  précédent,  de  la  vis  10. 
Dans  un  premier  temps,  l'écrou  11  se  déplace  vers  la 

20  gauche  parallèlement  à  l'axe  B  comme  l'indique  la  flè- 
che  de  la  figure  12  ;  l'entraîneur  12  de  l'écrou  11  se 
déplace  le  long  de  la  bordure  supérieure  de  la  rainure 
supérieure  33  du  coulisseau  22.  Dans  un  deuxième 
temps,  l'entraîneur  12  vient  en  appui  sur  la  butée  34 

25  du  deuxième  profil  de  came  38  du  coulisseau  22  (fi- 
gure  12)  :  l'écrou  11  entraîne  alors  le  coulisseau  22 
dans  un  mouvement  de  translation  vers  la  gauche, 
parallèlement  à  l'axe  B.  Pendant  cette  translation, 
dans  un  premier  temps,  la  patte  31  libère  le  bras  47 

30  qui  pivote  sous  l'action  de  son  ressort  de  rappel  56 
et  se  retrouve  dans  sa  position  initiale  de  la  figure  10: 
on  a  ainsi  supprimé  la  super-condamnation  de  la 
serrure.  Dans  un  deuxième  temps,  la  dent  14  prend 
contact,  par  sa  face  142,  avec  le  levier  42,  comme  le 

35  montre  la  figure  13.  L'entraîneur  12  continue  de  lon- 
ger  la  bordure  supérieure  de  la  rainure  supérieure  17 
du  premier  profil  de  came  21  ,  en  prenant  toujours  ap- 
pui  sur  la  butée  34  du  deuxième  profil  de  came  38. 
L'écrou  11,  dans  sa  translation,  entraîne  le  levier  42 

40  qui  pivote  autour  de  l'axe  de  l'arbre  43.  Lorsque  l'en- 
traîneur  12  arrive  à  l'extrémité  gauche  de  la  rainure 
supérieure  17  du  premier  profil  de  came  21,  le  levier 
42  est  revenu  au  voisinage  de  la  première  extrémité 
de  sa  course,  comme  le  montre  la  figure  13. 

45  Ensuite,  l'entraîneur  12  de  l'écrou  11  longe  les 
rampes  20,  37  des  premier  et  deuxième  profils  de 
came  21  ,  38,  engendrant  le  basculement  de  l'écrou 
du  bas  (figure  6)  vers  le  haut  (figure  4)  en  passant  par 
la  position  intermédiaire  illustrée  par  la  figure  5.  La 

50  dent  1  4  passe  au-dessus  du  levier  42.  Le  levier  42  se 
trouve  alors  libre  et  la  serrure  est  décondamnée. 

Enfin,  l'entraîneur  12  longe  le  bord  supérieur  des 
rainures  inférieures  18,  35.  L'écrou  11  et  le  coulisseau 
22  achèvent  leur  mouvement  de  translation  à  l'extré- 

55  mité  gauche  des  rainures  inférieures  18,  35,  dans  la 
position  illustrée  par  la  figure  7. 

En  se  reportant  à  la  figure  14,  on  voit  que  la 
serrure  est  en  position  de  décondamnation.  Le  pous- 
soir  48  est  dans  sa  première  position.  Lorsque  le  le- 
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vier42  pivote,  il  provoque  la  rotation  de  la  platine  44 
autour  de  l'axe  de  l'arbre  43,  engendrant  le  déplace- 
ment  de  la  coulisse  50  par  rapport  au  poussoir  48, 
comme  le  montre  la  figure  15  ;  l'extrémité  arrondie  du 
poussoir  48  se  trouve  alors  dans  la  largeur  minimale 
de  la  rainure-glissière  52  de  la  coulisse  50.  La  serrure 
se  trouve  ainsi  en  position  de  condamnation. 

La  serrure  peut  être  décondamnée  en  comman- 
dant  électriquement  comme  ci-dessus  expliqué,  par 
exemple  avec  une  commande  infrarouge,  le  pivote- 
ment  du  levier  42.  Si  le  dispositif  de  commande  élec- 
trique  est  en  panne,  le  levier  42  étant  libre,  la  décon- 
damnation  peut  s'opérer  manuellement.  De  l'exté- 
rieur  du  véhicule,  on  agit  sur  la  clé  associée  au  bari  Net 
de  sûreté  de  la  serrure,  ce  qui  provoque  la  rotation  de 
la  platine  44  ainsi  que  celle  du  levier  42.  De  l'intérieur 
du  véhicule,  on  agit  manuellement  sur  la  tirette  de  fri- 
se  ;  l'extrémité  55  de  cette  tirette  de  frise  se  trouve 
dans  celle  des  zones  de  la  fenêtre  51  qui  constitue  un 
rectangle  de  petite  longueur  car  le  poussoir  48  main- 
tient,  sous  l'action  de  son  ressort  de  rappel  56,  la  cou- 
lisse  50  dans  sa  position  la  plus  proche  de  l'axe  de 
l'arbre  43.  En  conséquence,  l'extrémité  55  agit  sur  la 
bordure  inférieure  de  la  fenêtre  51,  ce  qui  entraîne 
une  rotation  de  la  platine  44,  illustrée  par  le  passage 
de  la  figure  15  à  la  figure  14. 

La  serrure  étant  condamnée  (figure  15),  elle  peut 
être  amenée  en  position  de  super-condamnation  (fi- 
gure  16)  par  commande  électrique.  Le  bras  47,  entraî- 
né  par  le  dispositif  de  commande  électrique  pivote  et 
le  poussoir  48,  à  rencontre  de  son  ressort  de  rappel 
56,  se  déplace  et  se  trouve  alors  dans  sa  deuxième 
position  (figure  16).  Le  déplacement  du  poussoir  48 
provoque  la  translation  de  la  coulisse  50  parallèle- 
ment  aux  prolongements  46  de  la  platine  44.  Dans  ce 
cas,  l'extrémité  55  de  la  tirette  de  frise  se  trouve  dans 
la  zone  de  plus  grande  longueur  de  la  fenêtre  51  .  En 
agissant  manuellement  sur  la  tirette  de  frise,  on  ne 
provoque  pas  la  rotation  de  la  platine  44  car  l'extré- 
mité  55  n'a  qu'un  mouvement  dont  l'amplitude  ne  lui 
permet  pas  de  venir  en  contact  avec  la  bordure  infé- 
rieure  (sur  la  figure  16)  de  la  fenêtre  51;  on  ne  peut 
donc  pas  décondamner  la  serrure,  ce  qui  assure  la 
fonction  de  super-condamnation. 

La  serrure  étant  en  position  de  super- 
condamnation  (figure  16),  elle  peut  être  ramenée,  par 
commande  électrique,  en  position  de  condamnation 
puis  de  décondamnation.  Pour  ramener  la  serrure  à 
sa  position  de  condamnation,  le  dispositif  de 
commande  électrique  libère  le  bras  47  en  déplaçant 
la  cale,  que  constitue  la  patte  31,  et  le  poussoir  48, 
grâce  à  l'action  du  ressort  de  rappel  56,  revient  à  sa 
première  position  (figure  15),  provoquant  dans  son 
déplacement,  la  translation  de  la  coulisse  50  parallè- 
lement  aux  prolongements  46  de  la  platine  44.  L'ex- 
trémité  55  de  la  tirette  de  frise  se  loge  dans  la  zone 
de  plus  petite  longueur  de  la  fenêtre  51  (figure  15). 
Pour  ramener  la  serrure  à  sa  position  de  décondam- 

nation,  le  dispositif  de  commande  électrique  fait  pivo- 
ter  le  levier  42  de  sa  deuxième  extrémité  de  course 
à  sa  première  extrémité  de  course,  engendrant  la  ro- 

5  tation  de  la  platine  44  autour  de  l'axe  de  l'arbre  43 
pour  ramener  tous  les  éléments  dans  la  position 
qu'ils  occupent  sur  la  figure  14. 

Si  le  dispositif  de  commande  électrique  est  en 
panne,  le  levier  42  étant  libre,  la  serrure  supercon- 

10  damnée  peut  être  décondamnée,  par  voie  manuelle, 
en  agissant  sur  la  clé  associée  au  barillet  de  sûreté 
de  la  serrure,  ce  qui  ramène  la  serrure  en  position  de 
décondamnation  par  commande  mécanique  de  la  ro- 
tation  de  la  platine  44  autour  de  l'axe  de  l'arbre  43. 

15  Le  bras  47  et  le  poussoir  48  sont  maintenus  dans  leur 
position  par  appui  sur  la  patte  31  du  dispositif  de 
commande  électrique.  La  coulisse  50  reste  à  l'extré- 
mité  des  prolongements  46  de  la  platine  44  et  l'extré- 
mité  55  de  la  tirette  de  frise  reste  dans  la  zone  de  plus 

20  grande  longueur  de  la  fenêtre  51.  Le  dispositif  de 
super-condamnation  de  la  serrure  (figure  1  7)  sera  ra- 
mené  à  sa  position  de  décondamnation  (figure  14) 
lors  de  la  réparation  du  dispositif  de  commande  élec- 
trique. 

25 

Revendications 

1.  Mécanisme  de  débrayage  de  l'organe  de 
30  verrouillage  manuel  associé  à  une  serrure  de 

portière  de  véhicule  automobile  et  disposé  sur  la 
face  intérieure  de  ladite  portière,  ladite  serrure 
pouvant  prendre  soit  une  configuration  "condam- 
née"  où  la  serrure  peut  être  manoeuvrée  de  l'in- 

35  térieuret  la  manoeuvre  de  l'extérieur  est  possible 
seulement  par  commande  électrique  ou  en  agis- 
sant  sur  la  clé  associée  au  barillet  de  sûreté  de 
la  serrure,  soit  une  configuration  "super- 
condamnée"  dans  laquelle  la  manoeuvre  de  l'ex- 

40  térieur  est  possible  seulement  par  commande 
électrique  ou  en  agissant  sur  la  clé  associée  au 
barillet  de  sûreté  de  la  serrure  et  la  manoeuvre 
de  l'intérieur  est  impossible,  soit  une  configura- 
tion  "décondamnée"  dans  laquelle  la  serrure 

45  peut  être  manoeuvrée  sans  restrictions  aussi 
bien  de  l'extérieur  que  de  l'intérieur  du  véhicule, 
le  passage  de  la  configuration  "condamnée"  à  la 
configuration  "décondamnée"  et  inversement, 
s'effectuant  par  rotation  d'une  platine  (44)  autour 

50  d'un  axe  (43)  fixe  de  la  serrure,  ladite  platine  (44) 
étant  commandée  par  au  moins  ledit  organe  de 
verrouillage  manuel  et  un  organe  de  manoeuvre 
manuel  distinct  de  l'organe  de  verrouillage  ma- 
nuel  précité,  ledit  organe  de  verrouillage  manuel 

55  ne  pouvant  prendre  que  deux  positions,  l'une 
dans  laquelle  il  met  la  platine  (44)  en  position  dé- 
condamnée  et  l'autre  dans  laquelle  il  la  met  en 
position  condamnée,  l'action  de  l'organe  de 
verrouillage  sur  la  platine  pouvant  être  inhibée 
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quand  la  platine  (44)  est  en  position  "condam- 
née"  et  la  serrure  est  en  configuration  "super- 
condamnée",  caractérisé  par  le  fait  que  l'organe 
de  verrouillage  a  une  extrémité  (55)  active  qui 
coopère  avec  un  équipage  coulissant  (50)  sus- 
ceptible  d'une  translation  libre  par  rapport  à  la 
platine  (44),  ledit  équipage  comportant  une  rainu- 
re-glissière  (52),  où  se  déplace  l'extrémité  d'un 
poussoir  (48)  susceptible  de  pivoter  autour  d'un 
axe  (49)  fixe  de  la  serrure,  ledit  équipage  étant 
soumis  à  l'action  d'un  ressort  de  rappel  (56)  qui 
le  force  vers  une  première  extrémité  de  sa  cour- 
se,  alors  que  le  pivotement  du  poussoir  (48)  peut 
l'amener  vers  la  deuxième  extrémité  de  sa  cour- 
se  de  translation,  ledit  équipage  coulissant  (50) 
comportant  une  fenêtre  traversée  par  l'extrémité 
(55)  active  de  l'organe  de  verrouillage,  ladite  fe- 
nêtre  (51)  comportant  côte-à-côte  deux  zones,  la 
première,  de  faible  longueur,  où  se  trouve  l'extré- 
mité  (55)  active  de  l'organe  de  verrouillage 
quand  l'équipage  coulissant  (50)  est  à  la  premiè- 
re  extrémité  de  sa  course,  la  deuxième,  de  plus 
grande  longueur,  où  se  trouve  l'extrémité  (55)  ac- 
tive  de  l'organe  de  verrouillage  quand  l'équipage 
coulissant  est  à  la  deuxième  extrémité  de  sa 
course,  la  longueur  de  cette  deuxième  zone  étant 
suffisante  pour  que  la  manoeuvre  manuelle  de 
l'organe  de  verrouillage  n'entraîne  aucun  contact 
efficace  entre  l'organe  de  verrouillage  et  l'équi- 
page  coulissant  (50),  alors  que  la  longueur  de  la 
première  zone  est  suffisamment  faible  pour  que 
la  manoeuvre  manuelle  de  l'organe  de  verrouilla- 
ge  entraîne  une  rotation  de  la  platine  (44)  et  son 
passage  de  la  position  de  condamnation  à  la  po- 
sition  de  décondamnation  ou  inversement. 

2.  Mécanisme  selon  la  revendication  1,  caractérisé 
par  le  fait  que  la  platine  (44)  est  solidaire  d'un 
moyen  qui  assure  sa  commande  électriquement. 

3.  Mécanisme  selon  l'une  des  revendication  1  ou  2, 
caractérisé  par  le  fait  que  l'organe  de  manoeuvre 
manuelle  de  la  platine  (44)  est  le  barillet  de  sûreté 
de  la  serrure. 

4.  Mécanisme  selon  l'une  des  revendications  1  à  3, 
caractérisé  par  le  fait  que  l'équipage  coulissant 
(50)  a  une  forme  rectangulaire  et  se  déplace  en 
translation  entre  deux  prolongements  (46)  para- 
lèlles  de  la  platine  (44). 

5.  Mécanisme  selon  l'une  des  revendications  1  à  4, 
caractérisé  par  le  fait  que  la  fenêtre  (51  )  de  l'équi- 
page  coulissant  (50)  est  constituée  de  deux  zo- 
nes  rectangulaires  accolées  ayant  sensiblement 
la  même  largeur,  les  petits  côtés  de  ces  rectan- 
gles  étant  sensiblement  parallèles  aux  prolonge- 
ments  (46)  de  la  platine  (44). 

6.  Mécanisme  selon  l'une  des  revendications  1  à  5, 
caractérisé  par  le  fait  que  la  rainure-glissière 
comporte  une  bordure  rectiligne  (53)  parallèle 

5  aux  longueurs  des  deux  zones  de  fenêtre  et  une 
bordure  circulaire  (54)  centrée  sur  l'axe  (43)  de 
pivotement  de  la  platine  (44). 

7.  Mécanisme  selon  la  revendication  6,  caractérisé 
10  par  le  fait  que  l'extrémité  du  poussoir  (48)  est  sen- 

siblement  circulaire  et  a  un  diamètre  sensible- 
ment  égal  à  la  distance  minimum  entre  les  deux 
bordures  de  la  rainure-glissière  (52). 

15  8.  Mécanisme  selon  l'une  des  revendications  1  à  7, 
caractérisé  par  le  fait  que  le  moyen  qui  assure  la 
commande  électrique  de  la  platine  (44)  est  un  le- 
vier  (42)  pivotant  et  que  le  poussoir  (48)  est  soli- 
daire  d'un  bras  (47)  pivotant,  le  levier  (42)  et  le 

20  bras  (47)  pivotants  précités  étant  commandés 
par  un  même  dispositif. 

9.  Mécanisme  selon  la  revendication  8,  caractérisé 
par  le  fait  que  le  dispositif  de  commande  du  bras 

25  (47)  et  du  levier  (42)  pivotants  comporte  un  sys- 
tème  vis/écrou,  dont  la  vis  (10)  est  susceptible 
d'être  entraînée  dans  les  deux  sens  de  rotation 
par  un  moteur  électrique  (7)  et  dont  l'écrou  (11) 
commande  le  pivotement  dudit  levier  (42)  par  ap- 

30  pui  simple  contre  une  zone  d'entraînement  dudit 
levier,  ce  dispositif  comportant  un  guide  (15)  fixe 
dans  lequel  est  pratiqué  un  premier  orifice  (16) 
dont  le  contour  fermé  constitue  un  premier  profil 
de  came  (21),  l'écrou  (11)  du  système  vis/écrou 

35  comportant,  d'un  côté  du  plan  diamétral  (P),  un 
entraîneur  (12)  qui  pénètre  dans  le  premier  orifi- 
ce  (16)  et  coopère  avec  son  profil  de  came  (21) 
et,  de  l'autre  côté  dudit  plan  diamétral  (P),  deux 
dents  (13,14)  sensiblement  symétriques  par  rap- 

40  port  à  un  axe  (A)  perpendiculaire  audit  plan  dia- 
métral  (P),  chacune  des  dents  (13,  14)  pouvant 
venir  en  appui  contre  l'une  des  deux  faces  oppo- 
sées  de  la  zone  d'entraînement  du  levier,  le  pre- 
mier  orifice  (16)  comportant  deux  rainures  recti- 

45  lignes  (17,  18),  dont  les  lignes  moyennes,  sensi- 
blement  parallèles  à  l'axe  (B)  de  la  vis  (10),  sont 
décalées  perpendiculairement  à  l'axe  (B)  de  ladi- 
te  vis,  les  bordures  de  ces  deux  rainures  (17,  18) 
étant  reliées  entre  elles  par  deux  rampes  (19,  20) 

50  parallèles  obliques  par  rapport  aux  lignes  moyen- 
nes  desdites  rainures  (17,  18),  l'une  desdites 
rampes  reliant  les  deux  bordures  de  rainure  les 
plus  proches  de  l'axe  (43)  de  rotation  du  levier 
(42)  et  l'autre  reliant  les  deux  autres  bordures, 

55  l'appui  de  l'entraîneur  (12)  sur  l'une  ou  l'autre 
desdites  rampes  (19,  20)  provoquant  un  pivote- 
ment  de  l'écrou  (11)  autour  de  son  axe  (B)  d'un 
angle  qui  assure  l'échappement  de  celle  des 
dents  de  l'écrou  (11),  qui  est  en  appui  sur  la  zone 
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d'entraînement  du  levier,  quand  l'entraîneur  (12) 
arrive  sur  ladite  rampe,  sans  que  l'autre  dent 
vienne  buter  sur  le  levier  (42),  le  dispositif 
comportant,  en  outre,  un  coulisseau  (22)  suscep-  5 
tible  de  se  déplacer  en  translation  par  rapport  au 
guide  (1  5)  parallèlement  à  l'axe  (B)  de  la  vis  (1  0), 
un  deuxième  orifice  (32)  étant  pratiqué  dans  ledit 
coulisseau  (22)  et  définissant  par  son  contour 
fermé  un  deuxième  profil  de  came  (38),  l'entraî-  10 
neur  (12)  de  l'écrou  (11)  pénétrant  aussi  dans  le 
deuxième  orifice  (32)  et  coopérant  avec  le 
deuxième  profil  de  came  (38),  ce  deuxième  ori- 
fice  (32)  comportant  une  rainure  (33,  35)  sensi- 
blement  rectiligne  au  niveau  de  chacune  des  rai-  15 
nures  (17,  18)  du  premier  orifice  (16),  les  deux 
rainures  (33,  35)  du  deuxième  orifice  (32)  étant, 
comme  pour  le  premier  orifice  (16),  reliées  entre 
elles  par  des  rampes  (36,  37)  obliques  sensible- 
ment  parallèles  à  celles  (1  9,  20)  du  premier  orif  i-  20 
ce  (16)  et  écartées  l'une  de  l'autre  de  la  même 
distance,  ledit  coulisseau  (22)  coopérant,  à  une 
extrémité  dite  "active"  de  sa  course,  avec  un  bras 
(47)  pivotant  pour  constituer  une  cale  pour  ledit 
bras  (47),  celle  des  rampes  (36,  37)  du  coulis-  25 
seau  (22)  qui  se  trouve  du  côté  opposé  à  ladite 
extrémité  active  comportant,  dans  sa  zone  de 
raccord  avec  celle  des  rainures  (33,  35)  du 
deuxième  orifice  (32)  où  se  trouve  l'entraîneur 
(12)  pour  ladite  extrémité  active  de  course,  une  30 
portée  d'appui  (39)  permettant  à  l'entraîneur  (12) 
d'assurer  la  translation  du  coulisseau  (22),  les 
rampes  (36,  37)  du  deuxième  orifice  étant  légè- 
rement  décalées  par  rapport  à  celles  du  premier 
orifice  (16)  pour  que  l'entraîneur  (12)  vienne  en  35 
appui  sur  la  rampe  du  premier  orifice  (16)  quand 
le  coulisseau  (22)  est  poussé  vers  l'extrémité  dite 
"inactive"  de  sa  course,  la  longueur  de  la  rainure 
(1  7)  du  premier  orifice  (1  6)  située  du  côté  de  l'ex- 
trémité  active  de  la  course  du  coulisseau  étant  40 
supérieure  à  celle  de  la  rainure  (33)  correspon- 
dante  du  deuxième  orifice  (32). 

10.  Serrure  comportant  un  mécanisme  selon  l'une 
des  revendications  1  à  9.  45 

Patentansprùche 

1.  Mechanismus  zum  Lôsen  einer  mit  einem  Kraft-  50 
fahrzeugtùrschloli  verbundenen  und  auf  der  In- 
nenflàche  der  Tùr  angeordneten  manuellen 
Sperreinrichtung,  wobei  das  Schloli  entwederei- 
nen  "verriegelten"  Zustand,  in  welchem  das 
Schloli  von  innen  betàtigt  werden  kann  und  die  55 
Betàtigung  von  aulien  nur  ùber  eine  elektrische 
Steuerung  oderdurch  Einwirken  auf  den  zum  Si- 
cherheitszylinder  des  Schlosses  gehôrenden 
Schlùssel  môglich  ist,  oder  einen  "superverrie- 

gelten"  Zustand,  in  welchem  die  Betàtigung  von 
aulien  nur  ùber  eine  elektrische  Steuerung  oder 
durch  Einwirken  auf  den  zum  Sicherheitszylinder 
des  Schlosses  gehôrenden  Schlùssel  môglich 
und  die  Betàtigung  von  innen  ummôglich  ist,  oder 
einen  "entriegelten"  Zustand  annehmen  kann,  in 
welchem  das  Schloli  ohne  Einschrànkungen  ge- 
nauso  von  aulien  wie  vom  Inneren  des  Fahr- 
zeugs  aus  betàtigt  werden  kann,  wobei  sich  der 
Ùbergang  vom  "verriegelten"  Zustand  zum  "ent- 
riegelten"  Zustand  und  umgekehrt  durch  Dre- 
hung  einer  Platte  (44)  um  eine  feststehende  Ach- 
se  (43)  des  Schlosses  vollzieht,  wobei  die  Platte 
(44)  wenigstens  von  der  manuellen  Sperrreinric- 
htung  und  einer  von  der  manuellen  Sperreinrich- 
tung  verschiedenen  manuellen  Betàtigungsein- 
richtung  betàtigt  wird,  wobei  die  manuelle  Sperr- 
einrichtung  nur  zwei  Stellungen  einnehmen 
kann,  die  eine,  in  welchersiedie  Platte  (44)  in  die 
entriegelte  Stellung  bringt,  und  die  andere,  in  wel- 
cher  sie  sie  in  die  verriegelte  Stellung  bringt,  wo- 
bei  die  Wirkung  der  Sperreinrichtung  auf  die 
Platte  verhindert  werden  kann,  wenn  die  Platte 
(44)  in  der  "verriegelten"  Stellung  und  das  Schloli 
in  dem  "super-verriegelten"  Zustand  ist,  dadurch 
gekennzeichnet,  dali  die  Sperreinrichtung  ein 
aktives  Ende  (55)  hat,  das  mit  einer  in  Bezug  auf 
die  Platte  (44)  frei  verschiebbaren  Schiebeein- 
richtung  (50)  zusammenwirkt,  wobei  die  Schie- 
beeinrichtung  eine  Schlitz-Fùhrung  (52)  auf- 
weist,  in  der  das  Ende  eines  um  eine  feststehen- 
de  Achse  (49)  des  Schlosses  schwenkbaren  Stô- 
liels  (48)  verschiebbar  ist,  wobei  die  Schiebeein- 
richtung  der  Wirkung  einer  Rùckstellfeder  (56) 
unterliegt,  die  sie  zu  einem  ersten  Ende  ihres 
Weges  drùckt,  wàhrend  die  Schwenkung  des 
Stôliels  (48)  sie  zu  dem  zweiten  Ende  ihres  Ver- 
schiebungsweges  umlegen  kann,  wobei  die 
Schiebeeinrichtung  (50)  ein  Fenster  aufweist, 
durch  das  das  aktive  Ende  (55)  der  Sperreinrich- 
tung  verlàuft,  wobei  das  Fenster  (51)  zwei  ne- 
beneinanderliegende  Bereiche  aufweist,  einen 
ersten,  kùrzeren,  in  dem  sich  das  aktive  Ende 
(55)  der  Sperreinrichtung  befindet,  wenn  die 
Schiebeeinrichtung  (50)  am  ersten  Ende  seines 
Weges  ist,  und  einen  zweiten,  làngeren,  in  dem 
sich  das  aktive  Ende  (55)  der  Sperreinrichtung 
befindet,  wenn  die  Schiebeeinrichtung  am  zwei 
ten  Ende  seines  Weges  ist,  wobei  die  Lànge  diè- 
ses  zweiten  Bereiches  so  groli  ist,  dali  die  manu- 
elle  Betàtigung  der  Sperreinrichtung  keinen  wirk- 
samen  Kontakt  zwischen  der  Sperreinrichtung 
und  der  Schiebeeinrichtung  (50)  herbeifùhrt, 
wàhrend  die  Lànge  des  ersten  Bereichs  so  gering 
ist,  dali  die  manuelle  Betàtigung  der  Sperrein- 
richtung  eine  Drehung  der  Platte  (44)  und  ihren 
Ubergang  aus  der  Verriegelungsstellung  in  die 
Entriegelungsstellung  oder  umgekehrt  herbei- 
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fùhrt. 

2.  Mechanismus  nach  Anspruch  1,  dadurch  ge- 
kennzeichnet,  dali  die  Platte  (44)  fest  mit  einer  5 
Vorrichtung  verbunden  ist,  die  ihre  elektrische 
Betàtigung  sicherstellt. 

3.  Mechanismus  nach  einem  der  Ansprùche  1  oder 
2,  dadurch  gekennzeichnet,  dali  die  manuelle  10 
Betàtigungseinrichtung  der  Platte  (44)  der  Si- 
cherheitszylinderdes  Schlosses  ist. 

4.  Mechanismus  nach  einem  der  Ansprùche  1  bis  3, 
dadurch  gekennzeichnet,  dali  die  Schiebeein-  15 
richtung  (50)  eine  rechteckige  Form  hat  und 
translatorisch  zwischen  zwei  parallelen  Verlàn- 
gerungen  (46)  der  Platte  (44)  verschiebbar  ist. 

5.  Mechanismus  nach  einem  der  Ansprùche  1  bis  4,  20 
dadurch  gekennzeichnet,  dali  das  Fenster  (51) 
der  Schiebeeinrichtung  (50)  aus  zwei  rechtecki- 
gen  aneinandergrenzenden  Bereichen  besteht, 
die  im  wesentlichen  die  gleiche  Breite  haben,  wo- 
bei  die  kurzen  Seiten  dieser  Rechtecke  zu  den  25 
Verlàngerungen  (46)  der  Platte  (44)  im  wesent- 
lichen  parallel  sind. 

6.  Mechanismus  nach  einem  der  Ansprùche  1  bis  5, 
dadurch  gekennzeichnet,  dali  die  Schlitz-  30 
Fùhrung  einen  geradlinigen  Rand  (53),  der  zu 
den  Làngen  der  zwei  Fensterbereiche  parallel  ist, 
und  einen  kreisfôrmigen  Rand  (54)  aufweist,  der 
um  die  Schwenkungsachse  (43)  der  Platte  (44) 
zentrisch  angeordnet  ist.  35 

7.  Mechanismus  nach  Anspruch  6,  dadurch  ge- 
kennzeichnet,  dali  das  Ende  des  Stôliels  (48)  im 
wesentlichen  kreisfôrmig  ist  und  einen  Durch- 
messer  hat,  der  im  wesentlichen  mit  dem  Min-  40 
destabstand  zwischen  den  zwei  Ràndern  der 
Schlitz-Fùhrung  (52)  ùbereinstimmt. 

8.  Mechanismus  nach  einem  der  Ansprùche  1  bis  7, 
dadurch  gekennzeichnet,  dali  die  Vorrichtung,  45 
die  die  elektrische  Betàtigung  der  Platte  (44) 
sicherstellt,  ein  schwenkbarer  Hebel  (42)  und 
dali  der  Stôliel  (48)  mit  einem  schwenkbaren  Arm 
(47)  fest  verbunden  ist,  wobei  der  schwenkbare 
Hebel  (42)  und  der  schwenkbare  Arm  (47)  durch  50 
die  gleiche  Vorrichtung  betàtigt  werden. 

9.  Mechanismus  nach  Anspruch  8,  dadurch  ge- 
kennzeichnet,  dali  die  Vorrichtung  zur  Betàti- 
gung  des  schwenkbaren  Arms  (47)  und  des  55 
schwenkbaren  Hebels  (42)  ein  Schraube/Mutter- 
System  aufweist,  dessen  Schraube  (10)  in  den 
zwei  Drehrichtungen  von  einem  Elektromotor  (7) 
mitgenommen  werden  kann  und  dessen  Mutter 

(11)  die  Schwenkung  des  Hebels  (42)  durch  ein- 
fache  Anlage  an  einen  Mitnahmebereich  des  He- 
bels  steuert,  wobei  die  Vorrichtung  eine  festste- 
hende  Fùhrung  (15)  aufweist,  in  welchereine  er- 
ste  Ôffnung  (16)  vorgesehen  ist,  deren  geschlos- 
sener  Umrili  ein  erstes  Nockenprofil  (21)  dar- 
stellt,  wobei  die  Mutter(11)  des  Schraube/Mutter- 
Systems  auf  einer  Seite  einer  diametralen  Ebene 
(P)  einen  Mitnehmer  (12),  der  in  die  erste  Ôff- 
nung  (16)  eindringt  und  mit  ihrem  Nockenprofil 
(21)  zusammenwirkt,  und  auf  der  anderen  Seite 
der  diametralen  Ebene  (P)  zwei  Zàhne  (13,  14) 
aufweist,  die  in  Bezug  auf  eine  zur  diametralen 
Ebene  (P)  senkrechten  Achse  (A)  im  wesentli- 
chen  symmetrisch  sind,  wobei  jeder  der  Zàhne 
(13,14)  zur  Anlage  an  eine  der  zwei  entgegenge- 
setzten  Seiten  des  Mitnahmebereichs  des  He- 
bels  kommen  kann,  wobei  die  erste  Ôffnung  (16) 
zwei  geradlinige  Schlitze  (17,  1  8)  aufweist,  deren 
zur  Achse  (B)  der  Schraube  (10)  i  m  wesentlichen 
parallèle  Mittellinien  senkrecht  zur  Achse  (B)  der 
Schraube  stufenweise  abgesetzt  sind,  wobei  die 
Rànder  dieser  zwei  Schlitze  (17,  18)  durch  zwei 
parallèle,  in  Bezug  auf  die  Mittellinien  der  Schlit- 
ze  (17,  18)  schràge  Rampen  miteinander  verbun- 
den  sind,  wobei  die  eine  der  Rampen  die  zwei 
Schlitzrànder  verbindet,  die  der  Drehachse  (43) 
des  Hebels  (42)  am  nàchsten  sind,  und  die  ande- 
re  die  zwei  anderen  Rànder  verbindet,  wobei  die 
Anlage  des  Mitnehmers  (12)  auf  die  eine  oderdie 
andere  der  Rampen  (19,  20)  eine  Schwenkung 
der  Mutter  (11)  um  ihre  Achse  (B)  um  einen  Win- 
kel  auslôst,  der  das  Lôsen  desjenigen  der  Zàhne 
der  Mutter  sicherstellt,  der  sich  in  Anlage  auf  dem 
Mitnahmebereich  des  Hebels  befindet,  wenn  der 
Mitnehmer  (12)  auf  die  Rampe  gelangt,  ohne  dali 
der  andere  Zahn  an  den  Hebel  (42)  stôlit,  wobei 
die  Vorrichtung  aulierdem  einen  Schieber  (22) 
aufweist,  der  translatorisch  in  Bezug  auf  die  Fùh- 
rung  (15)  parallel  zur  Achse  (B)  der  Schraube 
(10)  verschiebbar  ist,  wobei  eine  zweite  Ôffnung 
(32)  in  dem  Schieber  (22)  vorgesehen  ist  und 
durch  ihren  geschlossenen  Umrili  ein  zweites 
Nockenprofil  (38)  bestimmt,  wobei  der  Mitneh- 
mer  (12)  der  Mutter  (11)  auch  in  die  zweite  Ôff- 
nung  (32)  eindringt  und  mit  dem  zweiten 
Nokkenprofil  (38)  zusammenwirkt,  wobei  dièse 
zweite  Ôffnung  (32)  eine  i  m  wesentlichen  gerad- 
linige,  auf  gleicher  Hôhe  mit  jeder  der  Schlitze 
(17,  18)  der  ersten  Ôffnung  (16)  befindliche 
Schlitze  (33,  35)  aufweist,  wobei  die  zwei  Schlit- 
ze  (33,  35)  der  zweiten  Ôffnung  (32)  wie  bei  der 
ersten  Ôffnung  (16)  miteinander  durch  schràge 
Rampen  (36,  37)  verbunden  sind,  die  zu  denen 
(19,  20)  der  ersten  Ôffnung  (16)  i  m  wesentlichen 
parallel  sind  und  sich  im  gleichen  Abstand  von- 
einander  bef  inden,  wobei  der  Schieber  (22)  an  ei- 
nem  sogenannten  "aktiven"  Ende  seines  Weges, 
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mit  einem  schwenkbaren  Arm  (47)  zusammen- 
wirkt,  um  einen  Keil  fur  den  Arm  (47)  zu  bilden, 
wobei  diejenige  Rampe  (36,  37)  des  Schiebers 
(22),  die  sich  auf  der  dem  aktiven  Ende  entge- 
gengesetzten  Seite  befindet,  in  ihrem  Verbin- 
dungsbereich  mit  demjenigen  Schlitz  (33,  35)  der 
zweiten  Ôffnung  (32),  wo  sich  der  Mitnehmer  (12) 
fur  das  aktive  Ende  des  Weges  befindet,  einen 
Anschlag  (39)  aufweist,  der  es  dem  Mitnehmer 
(12)  ermôglicht,  die  Verschiebung  des  Schiebers 
(22)  sicherzustellen,  wobei  die  Rampen  (36,  37) 
der  zweiten  Ôffnung  in  Bezug  auf  diejenigen  der 
ersten  Ôffnung  (16)  leichtstufenweise  abgesetzt 
sind,  damit  der  Mitnehmer  (12)  in  Anlage  auf  die 
Rampe  der  ersten  Ôffnung  (16)  kommt,  wenn  der 
Schieber  (22)  zu  dem  sogenannten  "inaktiven" 
Ende  seines  Wegs  geschoben  wird,  wobei  die 
Lànge  des  Schlitzes  (17)  der  ersten  auf  der  Seite 
des  aktiven  Endes  des  Weges  des  Schiebers  be- 
findlichen  Ôffnung  (16)  grôlier  ist  als  die  des  ent- 
sprechenden  Schlitzes  (33)  der  zweiten  Ôffnung 
(32). 

10.  Schloli  mit  einem  Mechanismus  nach  einem  der 
Ansprùche  1  bis  9. 

Claims 

1.  Amechanismfordisengagingthemanual  locking 
élément  associated  with  a  door  lock  of  a  motor 
vehicle  and  disposed  on  the  innerside  of  the  said 
door,  the  said  lock  being  capable  of  assuming 
either  a  "locked"  configuration  wherein  the  lock 
can  be  manipulated  from  the  inside  of  the  vehi- 
cle,  and  the  manipulation  from  the  outside  is  only 
possible  by  an  electric  actuation  or  by  acting  on 
the  key  associated  with  the  safety  barrel  of  the 
lock,  or  a  "super-locked"  configuration  wherein 
the  manipulation  from  outside  is  only  possible  by 
an  electric  actuation  or  by  acting  on  the  key  as- 
sociated  with  the  safety  barrel  of  the  lock  and  the 
manipulation  from  the  inside  is  impossible,  or  an 
"unlocked"  configuration  wherein  the  lock  can  be 
manipulated  without  restrictions,  both  from  the 
outside  and  the  inside  of  the  vehicle,  the  passing 
from  the  "locked"  configuration  to  the  "unlocked" 
configuration  and  vice  versa  being  effected  by 
the  rotation  of  a  plate  (44)  round  a  fixed  axis  (43) 
of  the  lock,  the  said  plate  (44)  being  manipulated 
by  at  least  the  said  manual  locking  élément  and 
a  manual  manipulating  élément  that  is  distinct 
from  the  above  mentioned  manual  locking  élé- 
ment,  the  said  manual  locking  élément  only  being 
capable  of  assuming  two  positions,  one  wherein 
it  places  the  plate  (44)  into  its  unlocked  position 
and  the  other  wherein  it  places  it  into  the  locked 
position,  it  being  possible  for  the  action  of  the 

locking  élément  on  the  plate  to  be  inhibited  when 
the  plate  (44)  is  in  the  "locked"  position,  and  the 
lock  is  in  the  "super-locked"  configuration,  char- 

5  acterized  in  that  the  locking  élément  has  an  ac- 
tive  end  (55)  which  coopérâtes  with  a  sliding  élé- 
ment  (50)  capable  of  f  ree  translation  in  relation 
to  the  plate  (44),  the  said  élément  comprising  a 
slideway  groove  (52)  wherein  there  is  displaced 

10  the  end  of  a  driver  (48)  capable  of  pivoting  round 
a  fixed  pin  (49)  of  the  lock,  the  said  élément  being 
subjected  to  the  action  of  a  restoring  spring  (56) 
urging  it  towards  a  f  irst  end  of  its  travel,  while  the 
pivoting  of  the  driver  (48)  can  bring  it  towards  the 

15  second  end  of  its  translational  travel,  the  said 
sliding  élément  (50)  comprising  a  window  trav- 
ersed  by  the  active  end  (55)  of  the  locking  élé- 
ment,  the  said  window  (51)  including  two  zones 
side  by  side,  the  f  irst,  of  short  length,  where  the 

20  active  end  (55)  of  the  locking  élément  is  disposed 
when  the  sliding  élément  (50)  is  at  the  first  end 
of  its  travel,  the  second,  of  greater  length,  where 
the  active  end  (55)  of  the  locking  élément  is  dis- 
posed  when  the  sliding  élément  is  at  the  second 

25  end  of  its  travel,  the  length  of  this  second  zone 
being  sufficient  for  the  manual  actuation  of  the 
locking  élément  not  to  entail  any  effective  contact 
between  the  locking  élément  and  the  sliding  élé- 
ment  (50),  whi  le  the  length  of  the  first  zone  is  suf- 

30  ficiently  small  for  the  manual  actuation  of  the 
locking  élément  to  produce  a  rotation  of  the  plate 
(44)  and  its  passing  from  the  locked  position  to 
the  unlocked  position  or  vice  versa. 

35  2.  Amechanism  according  toclaim  1  ,  characterized 
in  that  the  plate  (44)  is  fixed  toameanswhich  en- 
sures  its  electric  actuation. 

3.  A  mechanism  according  to  one  of  claims  1  or  2, 
40  characterized  in  that  the  élément  for  the  manual 

actuation  of  the  plate  (44)  is  the  safety  barrel  of 
the  lock. 

4.  A  mechanism  according  to  one  of  claims  1  to  3, 
45  characterized  in  that  the  sliding  élément  (50)  has 

a  rectangular  shape  and  is  displaced  in  transla- 
tion  between  two  parallel  extensions  (46)  of  the 
plate  (44). 

50  5.  A  mechanism  according  to  one  of  claims  1  to  4, 
characterized  in  that  the  window  (51)  of  the  slid- 
ing  élément  (50)  isconstituted  by  two  rectangular 
attached  zones  having  substantially  the  same 
width,  the  small  sides  of  thèse  rectangles  being 

55  substantially  parallel  to  the  extensions  (46)  of  the 
plate  (44). 

6.  A  mechanism  according  to  one  of  claims  1  to  5, 
characterized  in  that  the  slideway  groove  in- 
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cludes  a  straight  edge  (53)  parallel  to  the  length 
of  the  two  window  zones  and  a  circular  edge  (54) 
centred  on  the  axis  (43)  of  pivoting  of  the  plate 
(44).  5 

7.  A  mechanism  according  toclaim6,  characterized 
in  that  the  end  of  the  driver  (48)  is  substantially 
circular  and  has  a  diameter  that  is  substantially 
equal  to  the  minimum  distance  between  the  two  10 
edges  of  the  slideway  groove  (52). 

8.  A  mechanism  according  to  one  of  claims  1  to  7, 
characterized  in  that  the  means  ensuring  the 
electric  actuation  of  the  plate  (44)  is  a  pivoting  15 
lever  (42)  and  that  the  driver  (48)  is  fixed  to  a  piv- 
oting  arm  (47),  the  above  mentioned  pivoting  lev- 
er  (42)  and  pivoting  arm  (47)  being  actuated  by 
one  and  the  same  device. 

20 
9.  A  mechanism  according  toclaim  8,  characterized 

in  that  the  device  for  actuating  the  pivoting  arm 
(47)  and  pivoting  lever  (42)  includes  a  screw/nut 
System  whose  screw  (1  0)  is  capable  of  being  driv- 
en  in  the  two  directions  of  rotation  by  an  electric  25 
motor  (7)  and  whose  nut  (11)  actuates  the  pivot- 
ing  of  the  said  lever  (42)  by  a  simple  bearing  ac- 
tion  on  the  drive  zone  of  the  said  lever,  this  de- 
vice  including  a  fixed  guide  (15)  wherein  there  is 
eut  a  first  opening  (16)  whose  closed  contour  30 
constitutes  afirstcam  profile  (21),  the  nut  (11)  of 
the  screw/nut  System  including,  on  one  side  of 
the  diamétral  plane  (P),  a  dog  (12)  which  péné- 
trâtes  into  the  first  opening  (16)  and  coopérâtes 
with  its  cam  profile  (21),  and  on  the  otherside  of  35 
the  said  diamétral  plane  (P),  two  teeth  (13,  14) 
substantially  symmetrical  in  relation  to  an  axis 
(A)  perpendicularto  the  said  diamétral  plane  (P), 
each  one  of  the  teeth  (13,  14)  being  capable  of 
coming  to  bear  on  one  of  the  two  opposed  faces  40 
of  the  drive  zone  of  the  lever,  the  first  opening 
(16)  comprising  two  straight  grooves  (17,  18),  the 
médian  lines  whereof,  substantially  parallel  tothe 
axis  (B)  of  the  screw  (10),  are  offset  perpendicu- 
larly  to  the  axis  (B)  of  the  said  screw,  the  edges  45 
of  thèse  two  grooves  (17,  18)  being  interconnect- 
ed  by  two  parallel  ramps  (19,  20)  that  are  oblique 
relative  to  the  médian  lines  of  the  said  grooves 
(17,  18),  one  of  the  said  ramps  joining  the  two 
groove  edges  nearest  the  axis  (43)  of  rotation  of  50 
the  lever  (42)  and  the  other  Connecting  the  other 
two  edges,  the  bearing  action  of  the  dog  (12)  on 
one  or  the  other  of  the  said  ramps  (19,  20)  caus- 
ing  t  he  nut  (1  1  )  to  pivot  around  its  axis  (B)  through 
an  angle  ensuring  the  release  of  that  one  of  the  55 
teeth  of  the  nut  (11)  which  bears  on  the  drive 
zone  of  the  leverwhen  the  dog  (12)  arrives  on  the 
said  ramp,  without  the  other  tooth  coming  to  bear 
on  the  lever  (42),  the  device  including  moreover 

a  slider  (22)  capable  of  translational  displace- 
ment  relative  to  the  guide  (15)  parallel  to  the  axis 
(B)  of  the  screw  (10),  a  second  opening  (32)  be- 
ing  eut  in  the  said  slider  (22)  and  def  ining  with  its 
closed  contour  a  second  cam  profile  (38),  the  dog 
(12)  of  the  nut  (11)  also  penetrating  into  the  sec- 
ond  opening  (32)  and  coopérât  ing  with  the  sec- 
ond  cam  profile  (38),  this  second  opening  (32) 
comprising  a  substantially  straight  groove  (33, 
35)  at  the  level  of  each  of  the  grooves  (17,  18)  of 
the  first  opening  (16),  the  two  grooves  (33,  35)  of 
the  second  opening  (32)  being,  as  in  the  case  of 
the  first  opening  (16),  interconnected  by  oblique 
ramps  (36,  37)  substantially  parallel  to  those  (1  9, 
20)  of  the  first  opening  (16)  and  being  inter- 
spaced  from  each  other  by  the  same  distance, 
the  said  slider  (22)  cooperating  at  one  end, 
termed  "active",  of  its  travel  with  a  pivoting  arm 
(47)  so  as  to  constitute  a  chock  for  the  said  arm 
(47),  the  one  of  the  ramps  (36,  37)  of  the  slider 
(22)  situated  on  the  opposite  side  to  the  said  ac- 
tive  end  comprising,  in  its  connection  zone  with 
that  of  the  grooves  (33,  35)  of  the  second  open- 
ing  (32)  where  the  dog  (12)  is  situated  for  the  said 
active  end  of  travel,  a  bearing  surface  (39)  which 
allows  the  dog  (12)  to  ensure  the  translation  of 
the  slider  (22),  the  ramps  (36,  37)  of  the  second 
opening  (32)  being  slightly  offset  in  relation  to 
those  of  the  first  opening  (16)  for  the  dog  (12)  to 
corne  to  bear  on  the  ramp  of  the  first  opening  (1  6) 
when  the  slider  (22)  is  pushed  towards  the  end 
termed  "inactive"  of  its  travel,  the  length  of  the 
groove  (17)  of  the  first  opening  (16)  situated  on 
the  side  of  the  active  end  of  the  slider  travel  ex- 
ceeding  that  of  the  corresponding  groove  (33)  of 
the  second  opening  (32). 

1  0.  A  lock  including  a  mechanism  according  to  one  of 
claims  1  to  9. 
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